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Introduction

Le livre d'Osée n'est peut-être pas le plus connu parmi les douze petits prophètes. Il n'en demeure pas moins l'un des plus intéressants à étudier. Osée intervient à une période critique de l'histoire d'Israël et son message tente d'avertir, avant qu'il ne soit trop tard, du danger qui menace ses contemporains. Il dénonce à cor et à cri les multiples agissements criminels du peuple, à commencer par la plus complète confusion qui règne en Israël dans le domaine religieux. Les divinités cananéennes entrent en concurrence et souvent l'emportent sur le Dieu d'Israël.

Osée pointe du doigt les responsables de cet état catastrophique : les prêtres qui gèrent de manière désastreuse les sanctuaires, les rois incapables de conserver durablement le pouvoir et toujours prêts à se compromettre avec les grandes puissances de l'époque, les notables corrompus qui altèrent le bon fonctionnement de la justice... Chacun en prend pour son grade et reçoit un sévère avertissement car le temps du châtiment approche.

Pour faire passer ce message, Osée n'hésite pas à payer de sa personne. Il va incarner la parole divine dans sa propre vie conjugale, posant un geste prophétique qui a dû susciter beaucoup de scandale en son temps. Au moyen d'originales métaphores, il va inviter son auditeur puis son lecteur à s'interroger sur le sens et l'avenir de la relation d'alliance que Dieu a établie avec son peuple. Le livre d'Osée se révèle d'une grande richesse théologique et va profondément marquer les successeurs du prophète. Des oracles d'Osée seront repris par Jérémie et sa pensée va fortement influencer l'école deutéronomiste.

Il ne s'agit toutefois pas d'un livre facile à lire. Son hébreu est complexe et certains passages sont devenus particulièrement obscurs au fil de leur transmission. Le dernier verset de l'ouvrage avertit le lecteur : qui est sage pour comprendre ces choses ? Une des clés pour entrer dans le livre d'Osée est une bonne connaissance de l'arrière-plan historique du prophète, et c'est par quoi nous allons commencer cette étude.


1.

Avant d'ouvrir le livre

Entrer dans un livre prophétique, c'est faire un grand voyage dans l'espace et dans le temps. Pour Osée, c'est faire un bond de presque 2 800 ans en arrière, pour se retrouver plongé dans une langue et une culture bien différentes de la nôtre. La connaissance du monde dans lequel a vécu le prophète est une clé de lecture capitale pour la compréhension de son œuvre. Car les prophètes s'adressent d'abord à leurs contemporains. Ils se font l'écho de leurs préoccupations, réagissent à leur situation, font de nombreuses allusions à l'actualité de leur temps. Sans accès à cet arrière-plan historique et culturel, nombre de leurs oracles demeureront très énigmatiques.

Avant donc d'ouvrir le livre, comme l'intitulé de ce chapitre nous y invite, commençons par faire connaissance avec le cadre historique du prophète. Pour cela, il faut situer Osée dans le temps. Pour nous y aider, l'éditeur du livre (on parle d'en-tête éditorial) a pris la peine de livrer dans le premier verset quelques points de repère :


Parole de YHWH qui fut adressée à Osée, fils de Beéri, au temps d'Ozias, de Yotam, d'Achaz et d'Ézéchias, rois de Juda, et au temps de Jéroboam, fils de Joas, roi d'Israël. [Os 1, 1]



Cet en-tête cite plusieurs noms de rois dont la durée des règnes est assez précisément connue : quatre rois de Juda, à savoir Ozias (781-740 av. J.-C.), Yotam (740-736), Achaz (736-716) et Ezéchias (716-687), et un seul roi d'Israël, Jéroboam II (783-743). On constate dès à présent une disproportion des rois de Juda par rapport à ceux d'Israël. C'est un indice assez sûr qui indique que l'auteur de ces lignes vise un public judéen plutôt qu'israélite, en lui fournissant des points de repère chronologiques connus. Si, aujourd'hui, vous deviez dater un personnage du passé pour un lecteur français, vous le feriez à partir de la chronologie des rois de France plutôt que celle des monarques de Prusse.

On peut donc dater le commencement de la prophétie d'Osée sous les règnes très parallèles d'Ozias et de Jéroboam II (ou plutôt vers la fin de ces règnes). Mais quand a-t-il terminé son activité ? Très probablement avant la chute de la ville de Samarie sous les coups des Assyriens en 722-721. En effet, le prophète annonce plusieurs fois la fin du royaume, mais toujours pour un avenir plus ou moins proche. Difficile de penser qu'il aurait omis un tel événement s'il avait été encore en activité lors de son avènement.

Nous pouvons donc poser la fourchette 750-722 comme période d'activité probable du prophète. Entre vingt et trente ans d'activité prophétique donc, pour un livre de taille somme toute assez modeste. Si Osée s'inscrit dans la durée, il a pu connaître de longues périodes sans délivrer de message, du moins qui ait été préservé.

Pour comprendre le livre d'Osée, il faut donc commencer l'exploration historique vers la fin du règne de Jéroboam II. Bien que l'en-tête indique plusieurs rois de Juda, le prophète Osée va exercer dans le royaume d'Israël et composer avec son actualité.

À l'époque de Jéroboam II, les royaumes d'Israël et de Juda, tout en revendiquant une même origine, sont extrêmement dissemblables. Israël, avec sa capitale Samarie, est une moyenne puissance. Il fait pratiquement jeu égal avec l'autre moyenne puissance de la région, le royaume de Syrie. Au fil des décennies, Damas et Samarie vont tantôt s'affronter pour la possession de territoires litigieux, tantôt s'allier contre un ennemi commun. Sous le règne de Jéroboam II, Israël est à son apogée. Le long règne de Jéroboam a fourni la stabilité nécessaire pour une belle expansion territoriale et économique. Samarie est devenue une plaque tournante de l'artisanat de luxe, notamment de l'ivoire sculpté dont on a retrouvé des exemplaires dans les palais tant assyriens qu'égyptiens. La richesse du royaume se déploie également dans le domaine religieux avec l'expansion de temples monumentaux comme le sanctuaire de Béthel qui rivalise facilement avec celui de Jérusalem. De fait, à l'époque, le petit royaume de Juda ne connaît guère de développement économique et ne possède qu'une faible puissance militaire. Les rois de Juda sont parfois même asservis aux rois d'Israël en tant que vassaux.

Cet enrichissement du royaume d'Israël est toutefois très inégalitaire. Seule une poignée de notables en profite, alors que le reste de la population vit dans la pauvreté. La corruption règne en maître. La justice est profondément dévoyée et le polythéisme est de règle dans le royaume. Un contemporain d'Osée, le prophète Amos, se fait fort de dénoncer cet état de fait :


Ainsi parle YHWH : Pour trois crimes d'Israël et pour quatre, je l'ai décidé sans retour ! Parce qu'ils vendent le juste à prix d'argent et le pauvre pour une paire de sandales ; parce qu'ils écrasent la tête des faibles sur la poussière de la terre et qu'ils font dévier la route des humbles ; parce que fils et père vont à la même fille afin de profaner mon saint nom ; parce qu'ils s'étendent sur des vêtements pris en gage, à côté de tous les autels, et qu'ils boivent dans la maison de leur dieu le vin de ceux qui sont frappés d'amende. [Am 2, 6-8]



Peu de temps avant la fin du règne de Jéroboam II, un nouveau monarque va prendre le contrôle de l'empire assyrien. Le roi Téglath-Phalasar III (744-727) va impulser à l'Assyrie une politique de conquête territoriale sans précédent dans cet empire qui représentait déjà une sérieuse menace pour la région du Levant.

La stratégie assyrienne de conquête se déroule habituellement en plusieurs phases. Dans un premier temps, l'Assyrie contraint les petits royaumes de sa périphérie à devenir ses vassaux. Le contrat-type de vassalité assyrien est bien connu : le roi vassal doit payer très cher sa « protection » par l'envoi d'un important tribut d'or et d'argent. Il doit également mettre à disposition de l'Assyrie des troupes, afin que celle-ci puisse mener ses guerres. Enfin, et c'est peut-être l'élément le plus important, le vassal doit se soumettre aux lois de l'Assyrie, ce qui implique souvent d'intégrer les divinités assyriennes dans le panthéon local. En retour, le roi d'Assyrie donne au vassal une terre à gouverner et l'assure de sa protection sur le plan international. S'attaquer à un vassal de l'Assyrie, c'est s'attaquer à l'empire lui-même, avec les conséquences que l'on devine... Le traité d'alliance assyrien se conclut par un rituel et comporte un grand nombre de malédictions qui frapperont le contractant qui n'honorerait pas sa part du contrat. Un rituel possible consiste à couper en deux un animal et à faire passer les contractants entre les morceaux, l'animal mort symbolisant le sort qui attend le contrevenant. Bien évidemment, le contrat comporte une clause d'exclusivité. Si on fait alliance avec l'Assyrie, il est interdit de chercher en même temps la protection de l'Égypte.

Le roi vassal se trouve donc pris dans un engagement qui favorise essentiellement le suzerain. Pour payer le tribut, il doit lever de nouveaux impôts, ce qui ne le rend pas extrêmement populaire. Des révoltes éclatent souvent, notamment lors de la mort d'un souverain assyrien. Les rois vassaux refusent alors de payer le tribut et l'Assyrie passe alors à la seconde phase de sa conquête : invasion du pays rebelle, mise en place d'un gouvernant fantoche entièrement à la solde de l'Assyrie et finalement annexion du pays au sein de l'empire.

La croissance territoriale extrêmement rapide de l'empire pose le problème de son homogénéité. Pour limiter le risque de révolte locale, les rois assyriens vont procéder à des opérations de brassage de la population à grande échelle. Une partie des habitants du pays nouvellement conquis est déportée et dispersée dans l'immense territoire assyrien pour être remplacée par des populations venant d'autres régions de l'empire.

En Israël, la situation va rapidement se dégrader. Après ses quarante ans de règne, Jéroboam II transmet le pouvoir à son fils Zacharie, mais celui-ci ne va le conserver que six mois avant d'être victime d'un coup d'État mené par un dénommé Shallum (2 R 15, 10). L'usurpateur n'en profitera pas, car il sera lui-même assassiné par Menahem (2 R 15, 14) un mois plus tard ! Menahem ne possédant aucune autre légitimité à la royauté que d'avoir tué son prédécesseur, il va logiquement se tourner vers l'Assyrie pour asseoir son autorité :


Pul [nom de règne que prend Téglath-Phalasar après sa victoire contre Babylone en 729], roi d'Assyrie, envahit le pays. Menahem donna à Pul mille talents d'argent pour qu'il le soutînt et qu'il affermît le pouvoir royal entre ses mains. Menahem préleva cette somme sur Israël, sur tous les notables, pour la donner au roi d'Assyrie, à raison de cinquante sicles d'argent par tête. Alors le roi d'Assyrie s'en retourna et ne resta pas là, dans le pays. [2 R 15, 19-20]



Menahem va se révéler un fidèle vassal de l'Assyrie et il conservera le pouvoir de 743 à 738. Son fils Péqayah pourra même lui succéder, mais il va à son tour être victime d'un coup d'État mené par un de ses officiers, Péqah fils de Remalyahu (2 R 15, 25).

Péqah a pour objectif affiché de se libérer de la tutelle assyrienne. Pour ce faire, il va s'allier à Raçon, le roi de Damas, pour former une puissante coalition dite syro-éphraïmite. Péqah va également donner l'ordre à son vassal, le jeune roi de Juda Achaz, de rejoindre cette coalition. Mais ce dernier ne va pas obéir. Devant ce refus, la coalition décide de mener la guerre contre Jérusalem afin de déposer le roi de Juda et de le remplacer par quelqu'un de plus docile. Malgré les conseils du prophète Isaïe (un autre contemporain d'Osée), Achaz va se tirer de ce mauvais pas en appelant au secours le roi d'Assyrie :


C'est alors que Raçôn, roi d'Aram, et Péqah fils de Remalyahu, roi d'Israël, partirent en guerre contre Jérusalem, ils l'assiégèrent mais ils ne purent pas la réduire. En ce temps-là, le roi d'Édom recouvra Elat pour Édom ; il expulsa les Judéens d'Elat, les Édomites y entrèrent et ils y sont restés jusqu'à ce jour. Alors Achaz envoya des messagers à Téglath-Phalasar, roi d'Assyrie, pour lui dire : « Je suis ton serviteur et ton fils ! Viens me délivrer des mains du roi d'Aram et du roi d'Israël, qui se sont levés contre moi. » Achaz prit l'argent et l'or qu'on trouva dans le Temple de YHWH et dans les trésors du palais royal et envoya le tout en présent au roi d'Assyrie. Le roi d'Assyrie l'exauça, il monta contre Damas et s'en empara ; il déporta les habitants à Qir et fit mourir Raçôn. [2 R 16, 5-9]



Cette attaque contre Damas marque la fin de la coalition syro-éphraïmite et sonne le glas du royaume d'Israël. L'Assyrie va susciter un nouveau coup d'État pour éliminer Péqah et mettre à sa place un homme à sa botte, le roi Osée fils d'Ela (à ne pas confondre évidemment avec le prophète Osée fils de Beéri). Hélas pour eux, les Assyriens ont misé sur un mauvais cheval. Dès la mort de Téglath-Phalasar en 727, Osée se met à trahir :


En la douzième année d'Achaz, roi de Juda, Osée fils d'Ela devint roi sur Israël à Samarie ; il régna neuf ans. Il fit ce qui déplaît à YHWH, non pas pourtant comme les rois d'Israël ses prédécesseurs. Salmanasar, roi d'Assyrie, monta contre Osée, qui se soumit à lui et lui paya tribut. Mais le roi d'Assyrie découvrit qu'Osée le trahissait : celui-ci avait envoyé des messagers à Saïs, vers le roi d'Égypte, et il n'avait pas livré le tribut au roi d'Assyrie, comme chaque année. Alors le roi d'Assyrie le fit mettre en prison, chargé de chaînes. Le roi d'Assyrie envahit tout le pays et vint assiéger Samarie, pendant trois ans. [2 R 17, 1-5]



En 721, la ville de Samarie est finalement prise par les Assyriens. Le royaume d'Israël devient alors une province de l'empire et une partie de sa population est déportée en Mésopotamie. En seulement une vingtaine d'années après le glorieux règne de Jéroboam II qui en avait fait une moyenne puissance de la région, le royaume d'Israël est rayé de la carte.

Le prophète Osée est témoin de tous ces bouleversements. De très nombreux oracles vont faire référence à cet arrière-plan historique et il est important dès lors de bien l'avoir en mémoire lors de la lecture du livre.

Le livre d'Osée est un ouvrage prophétique complexe. Il nous faudra parfois étudier certains passages verset par verset pour en dégager le sens. Mais le travail en vaut la peine. C'est un livre qui recèle une théologie passionnante, pleine d'enseignements pour notre temps.


2.

Résumé et structure du livre

D'emblée, le lecteur du livre d'Osée repère une principale division de l'ouvrage en deux parties d'inégales longueurs : les ch. 1–3 d'une part, entièrement centrés sur le mariage du prophète, et les ch. 4–14, où cette thématique est absente. Tous les éléments biographiques semblent concentrés dans la première partie, alors que la seconde regroupe des oracles ne mettant pas en scène le prophète.

Il est pratiquement impossible de « résumer » le livre d'Osée tant il contient d'oracles aux tonalités et aux thèmes différents. Il est toutefois possible d'en esquisser une structure plus détaillée à partir de ces deux grandes sections.

Première partie : le mariage d'Osée

Après l'en-tête (Os 1, 1), cette section relate :

1) Les circonstances du mariage du prophète (1, 2-9)

Le prophète reçoit de Dieu l'ordre d'épouser une prostituée nommée Gomer. De cette union naissent trois enfants auxquels le prophète va donner des noms symboliques à la tonalité très inquiétante pour l'avenir d'Israël qu'ils représentent.

2) Une première proposition de résolution de la crise (2, 1-3)

Os 2 commence par une première solution à la crise engendrée par les noms de mauvais augure des enfants. Il s'agit déjà d'une proposition de restauration d'Israël autour d'un rétablissement de la fraternité entre ses habitants et avec le royaume de Juda.

3) Le procès de l'épouse adultère (2, 4-16)

Cette section regroupe plusieurs oracles de procès dans lequel Dieu est à la fois la victime, l'accusateur et le juge. Au v. 16, le sort de l'épouse coupable semble très mal engagé, mais subitement...

4) Du procès à la cour amoureuse (2, 17-25)

Le procès se transforme en cour amoureuse. Le juge, qui n'est autre que l'époux, est toujours amoureux de sa femme et désire reconquérir son cœur. Au terme du processus, une seconde proposition de sortie de la crise, très différente de la première, donne aux enfants un nouveau nom porteur d'espoir.

5) Retour sur le mariage (3)

Très court, Os 3 revient sur le mariage d'Osée, cette fois sous la forme d'une autobiographie relatant les mésaventures conjugales du prophète et ouvrant quelques perspectives d'avenir plus heureuses à long terme.

Seconde partie  : les oracles sur Israël

1) Le procès du pays (4–7)

Os 4 inaugure une série d'oracles de procès dénonçant les multiples dysfonctionnements du royaume d'Israël tant dans le domaine politique que religieux.
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